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Abstract: Data have been provided about the origin of the Black Sea bottom fauna,its 
quantitative and qualitative composition and the positive and negative importance on 
human' economics. 

Par son origine la faune pontique est composee en majorit€: d'immigrants m€:diterr~ 
neens· penetres dans ce bassin i1 y a 5-6 mille ans, quand eut lieu la derniere conn~ 
xi on entre ces deux m;?:rs. Cette immigration lieu encore aujourd 'hui, te"moin la pre­
~ence dans la region pre.bosphorique dil Pont Euxin d I especes en voie d 'acclimatation 
(adaptation aux conditions du reste du bassin de la Mer Noire). Le deuxieme groupe 
est constitue des relictes caspiennes, pen€tr€es et restees en Mer Noire depuis 1 '€:­
poque oil la Mer Noire et la Mer Caspienne etaient connectees·· par la riviere de Manx_ 
tch~ Cette categorieQ'a.c::n~ces peuple de nos jours les eaux·saumB:tres du littoral.Le 
troisieme groupe est compose d' "immigrants d 'outre mer" tels que Btaakfordia vergf:_ 
niaa, BougainviUia megas, Meraiei>eUa enigmatiaa, Balanus improvisus, B. eburneus, 
Rhithropanopeus h=rissii, Rapana thomassiana, Mya a:t'Bnaria et Cunea:t'aa cornea. 

Ces especes ani males entrent dans la composition de la faune benthique devant le 
littoral bulgare de laMer Noire qui compte jusqu'a 1500 especes(Valkanov, 1957;Val­
kanov et Marinov, 1964; Marinov et Golemanski, 1986) .. Du point de vue systematique 
les groupes qui dominent sont les Crustaces, les Protozoaires, les Vers, les Mollu­
sques (Gastropodes et Bivalves). Parmi les crustaces les plus abondants en nombre 
d 'especes sent les Harpacticoides (204). Parmi les protozoaires les especes qui do­
minent sent les Infusoires (plus de 400); parmi les vers (s .1.) les plus largement 
representes sont les Nematodes et les Polychetes (210 esp1kes environ en total), ta!!_ 
dis que le nombre des Mollusques s 'eleve a 80 especes environ. Les autres groupes 
d 'animaux benthiques sent representes par un nombre d 'especes considerablement plus 
faible, bien qu'on observe un developpement en masse de certains d'entr'eux. 

Le plus souvent on observe parmi les Coelente,-es - 1 'Aatinia equina et Aatimo­
thoe alavata; parmi les Turbelaries - Arahotoplana holotriaha et Coelogynopora bi=­
mata; parmis les Nematodes - Axonolaimus pontiaus, des especes du genre Terschellin­
gia et parmi les Polychetes - MelUna patmata, Ophelia biaornis, Prionospio airrife­
ra, Platynereis dwneriUi, Terebel-Lides stroemi etc. On trouve souvent en a~ondance 
des crustac~s Harpacticides, certains Ostracodes, Isopodes, Amphipodes et Decapodes. 
De meme, sont frequents et se developpent en masse les mollusques: Mytitus gaZZop~'l_ 
vinaiaUs, Venus gallina, Modiola pheseoZina, Maatra subtrunaata, Rissoa venw;ta, 
Bittiwn retiaulatwn, PhaseeneUa pontiaa etc. Des Bryozoaires se developpent en ma~ 
se, l 'especec EZear;rc piwsa et des Ascidiens et des Echinodermes - les especes B9_ 
tryUus sahtosseri et Amphiura stepanovi. 

Les analyses quantitatives du zoobenthos du littoral bulgare de la Mer Noire ont 
montre que sa densite moyenne s 'eleve a 1038 ex/m2 et sa biomasse moyenne e 105 
g/m2. La biomasse totale s'eleve i1i 1.2- 1.5 millions de tonnes. La densite moyenne 
du meiobenthos est de 165000 ex/m2 (Marinov, 1979). 

L'importance economique du zoobenthos peut etrepositive et negative. L'aStJt:!Ct P£. 

sitif s 'exprime surtout par 1 'usage des especes comme auments pour 1 'homme, par e­

xample la moule Mytilus gaUoprovinaiaZis, dent les stocks naturels ont iette forte­
ment decimes ces dernieres annees par le gastropode carnivore Rapana thomassiana 
ainsi que par une forte mortalite due aux blooms phytoplanctoniques causant un deficit 
aigu en oxygene par suite d 'une eutrofisation croissante ~ N'anmoins, 1 'importance iico­
nomique de la moule semble accrue en vue des possibilites de culture qu 'offre ce mol­
lusque. Un deuxieme aspect positif du zoo benthos se revele dans la part que les espe­
ces benthiques prennent dans 1 'alimentation des poissons demersaux. L 'effet negatif 

du zoobenthos se revele surtout dans 1·· 'importance du fouling des coques de navires 
dil aux especes telles que BaZanu.q improvisus, MytiZus gaUoprovinaiaUs, Meraierel:la 
enigmatiaa, BotryUus sahtosseri etc. Les dernieres etudes sur le caractere et la dy­
namique du fouling ont mis en evidence que sa production pourrait atteindre les 84 

kg/mZ/an. 
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SUMMARY 
The genus Hyalonema (species H. thompsoni) has been found for the first time in the 
Mediterranean Sea, between Balearic Islands and the Iberian Peninsula, at a depth of 
1540-lSSOm, on a bottom of argilous mud. This mediterranean specimen seems to repre­
sent a variety of the north-atlantic species because o·f the spicule characteristics 

of its base. On the other hand, the already known likeness of H. thompsoni with the 
close species H. infundibulwn increases taking into account the new mediterranean 
specimen. So the authors consider these two Hyalonema species as belonging to an u­
nique polymorphic species. 

Malgr€: le progr€.s des connaissances sur la faune profonde m€:di terran€:enne pendant les 
dernieres annees, qui a permis de la caract€:riser et d 1 €:tablir ses affinites biogeo­
graphiques (Fredj et Laubier 1985), les spongiaires res tent encore assez mal connus, 
particulierement en dessous de lOOOm de profondeur. 

Traditionellement on regarde la Medi terranee comme une mer pauvre en Hexactinellides. 
En effect, le recueil des signalisations fait par Zibrowius (1985) ne comprend que 7 

especes, appartenant a 6 genres. Neanmoins, toutes ces especes sauf Pheronema grayi 
vi vaient au des sus de lOOOm et i l ne semble pas impossible que d' autres especes pui~ 
sent etre trouvees en explorant des profondeurs superieures. La recolte de H. thom­
psoni par 1500 met les photos prises par le submersile CYANA dans la Mediterranee £. 
rientale (Zibrowius 1985), semblent le confirmer. 
Le specimen mediterraneen de H. thompsoni a ete preleve au chalut (appareil Merret) 
lors de la Campagne Oceanographique BATIMAR-I entre les !les Baleares et le littoral 
iberique (40° 31,4' Lat. N; 1° 46,5' Long. E) dans un fond de vase argileuse et de 
rochers, entre 1540 et l580m de profondeur. 
Aucun des aspects decrits pour les vases bathyales (Peres et Picard 1964) n'a pu e­
tre identifiee d. apres l f etude de la faune accompagnante, parmi laquelle 1 'holothu­
rie Mesothuria intestinal-is (Alba, comm. pers.) des eponges du genre Radiel'la et les 
poissons Alepoaephalus rostrarus, Bathypterois mediterraneus et Polyaaanthot;us ris­
sois (Rucabado, Del Cerro et Merret, comm. pers.) etaient les elements les plus re­
presentatifs. 
Les caracteristiques morphologiques et squelettiques de cet echantillon permettent 
d 'y reconnaitre sans difficulte 1 'espece nord-atlantique H. thompsoni, bien que les 
spicules de la region basale soient mains robustes et plus epineus que ceux des spe­
cimens atlantiques (Schulze 1887) (fig. lb). Cette particularite, outre la presence 
de diactines et hexactines aux bouts epineux (fig. la) dans la base de 1 f eponge, nous 
font penser a une variete ntediterraneenne, malgre la coincidence parfait du reste des 

elements spiculaires. Il faudrait, cependant, etudier d 'aut res echantillon medi terr2c 
neens pour confirmer ou non la constance de cette variation spiculaire ~ 
Une autre especes nord-atlantique, H. infundibulwn, qui presente aussi les diactines 
basales epineuses, ressemble enormemente par sa spiculation a 1 'echantillon medite­

rraneen de H. thompsoni. La morphologie de la partie superieure qui etait la seule 

caract€ristique permettant de dif!€renc~er ces deux especes, est lntermediaire dans 
le specimen tnediterraneen qui montre une concavit€, comm.e H. inj'undibuZwn~en plus 
d 'un cone central, comme dans les H. thompsoni typiques (fig. lc). 
Ce specimen nous semble done confirmer l'opinion de Topsent (1904) et d'Arnesen (1920), 
selon laquelle il s'~'agirait varietes d'une seule espece .. : Ainsi done, a notre avis, 

on serait en presence d'une espece polymorphique, dont on connaissait d€ja une sous­
espece' exiguwn Topsent. 
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Fig. 1. Hyalonema thompsoni. A) Diactines et hexactines epineuses do specimen m"uL­
•erraneen. B) Sni rules caracteristiques de la region basale: (l) specimen 

nord-atlantiquetypique; (2) variete exiguwn; ('i) specimen mediterraneen. 

C) ·Partie superieure: (1) specimen nord-atlantique·, (Z) specimen mediterra­
n€en. 
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